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Nous tenons à remercier 

tous les annonceurs pour 

leur soutien. Sans eux nous 

ne pourrions pas imprimer 

cette revue.
Merci encore

Source de l’Espérance

(Nativité Arcabas)

Mais quelle est cette disposition du cœur et de l’âme qui conduit 
tant d’hommes et de femmes, malgré les épreuves rencontrées 
dans leurs vies, les souffrances plus ou moins surmontées, à se 
tourner résolument vers l’avenir, à placer la confiance au centre de 
leur vie, à mettre la main à la charrue sans regarder en arrière ?

Quelle est cette force qui nous anime à des degrés divers ? On la 
trouve dans la Bible qu’elle irrigue littéralement et elle se nomme : 
l’espérance !

Elle a mis en chemin une multitude d’hommes et de femmes 
à commencer par Abraham qui porta au plus haut degré cette 
vertu, en effet St Paul ne dit-il pas de lui qu’il « espéra contre toute  
espérance ! »

Si cette espérance peut être vécue comme une grâce, il nous 
revient de la laisser s’épanouir en nous par l’écoute et la mise en 
œuvre de la Parole de Dieu.

Mais sur quoi repose-t-elle ? La réponse là aussi se trouve dans 
la Bible et elle se nomme : la promesse de Dieu. Promesse faite 
à Abraham d’avoir une descendance aussi nombreuse que les 
étoiles du ciel, à Marie d’avoir un fils auquel elle donnera le nom 
de Jésus, qui sera grand et qui sera appelé Fils du Très-Haut… et 
à chacun de nous dans les Béatitudes ! Toutes sont promesse de 
vie et de bonheur !

Elle est le socle, le fondement de notre espérance car nous avons 
au fond de nous la certitude que lorsque Dieu promet, il tient 
Parole.

Mais cette espérance s’inscrit dans le temps, le temps de l’attente 
d’un événement qui nous est promis et qui est au cœur de notre 
foi. 
Tout chrétien est invité très bientôt à le vivre plus intensément : 
c’est le temps de l’Avent !

Ph. Devaux



 B

S’il est un joli mot dans notre vocabulaire, c’est bien 
le mot « ESPERANCE ». Pour l’illustrer, je dessinerais 
un vol de grues qui annonce le printemps ou une rose 
de Noêl, cette fleur délicate qui s’offre à nous au cœur 
de l’hiver. 

Nous vivons dans un monde en crise où la violence et 
la guerre sévissent dans de nombreux pays. Notre 
société est sens dessus dessous. Mais qu’est-ce 
donc qui nous pousse à continuer notre route ? C’est 
l’ESPERANCE.

C’est elle qui nous encourage à ne pas baisser les bras 
devant les difficultés, à ne pas céder à la morosité ; 
au contraire, elle nous pousse à avancer sans nous 
décourager, à tenir bon. Elle est comme une petite voix 
qui nous assure que rien n’est perdu, que tout peut 
toujours changer et que la fatalité n’existe pas. Pour 
en arriver là, peut-être devons-nous commencer par 
faire un travail sur nous-même pour nous changer, 
nous améliorer. Au lieu de lutter seul, coopérons, 
regroupons-nous et, ensemble, soutenons-nous dans 
les épreuves, aidons-nous les uns, les autres. Si, 
dans notre vie quotidienne, nous rencontrons des 
personnes désespérées, écrasées par le poids de la 
vie, alors, jouons un peu à l’ange gardien. Ayons pour 
elles de petites attentions, des gestes, des mots 
venant de notre cœur qui les aideront à se relever et à 
retrouver l’espérance qui, comme l’arbre qui refleurit 
au printemps, les réconfortera et leur redonnera le 
goût de la vie.

Mais, pour porter cette espérance, il faut, tel un 
missionnaire, sortir et aller à la rencontre des 
autres. Ainsi, l’aumônier, le visiteur de prison font 
la démarche d’aller vers les détenus. Ils se tiennent  
près d’eux, respectant leur silence, ou les écoutant  
« religieusement ». Cela leur permet, quand un climat 
de confiance s’est installé entre les deux parties,  
d’exprimer leurs souffrances, d’alléger leur peine et leur 
cœur. Pour les détenus, ces échanges leur apportent le 
réconfort qui les aide à garder l’espérance jusqu’à leur 
libération. Leur interlocuteur n’étant pas là pour les 
juger, l’espace de quelques instants, ils redeviennent 
des êtres humains, ils existent aux yeux de quelqu’un. 
Après une visite à des femmes en prison, Monseigneur  
Marty avait dit : « J’ai voulu leur apporter ce qui m’est 
le plus cher : l’espérance qui est un don de Dieu ».

De même, durant la seconde guerre mondiale, les 
prisonniers des camps de concentration, pour 
prouver qu’ils existaient en tant qu’êtres humains, se 
devaient d’avoir un objet bien à eux, car la première 
chose que l’on faisait dès leur arrivée, c’était de les 
dépouiller de toutes leurs affaires personnelles. On les 
déshumanisait, c’est pourquoi ils essayaient de laisser 
des traces de leur passage, aussi infimes soient-elles, 
car elles représentaient pour eux l’espérance qu’ils ne 
seraient pas oubliés.

Dans des situations aussi dramatiques, il faut être 
très fort dans sa tête pour faire confiance en l’avenir. 
Il me semble que croyant ou non, on doit faire appel 
à quelque chose qui nous dépasse. On s’en remet « à 
la grâce de Dieu ». Mais il faut oser s’en remettre à 
l’autre, lui dire « OUI » sans savoir exactement où cela 
va nous mener. On s’engage à prendre un risque car 
l’issue est incertaine.

Le Oui de Marie
Ambroglio Lorenzetti

Puisque nous sommes en cette période de Noël, 
rappelons-nous le « OUI» de Marie. Elle a fait confiance 
et a accepté de devenir la maman de Jésus, le Fils de 
Dieu, sans savoir exactement quelles conséquences 
cela aurait dans sa vie.

Pour nous, les catéchistes, si nous avons dit « OUI » 
pour enseigner le caté, c’est parce que nous avons 
l’espérance que les graines de foi que nous déposons 
dans le cœur des enfants germeront un jour ou l’autre. 

L’Espérance
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PAROLES  DE  DÉTENU
Seigneur, si tu passes par-là, viens chez moi, entre donc,

Mais il vaut mieux que tu saches, tu trouveras sûrement la porte fermée.
J’ai toujours peur, alors, je mets le verrou.

Mais toi, tu sais bien comment entrer, surtout quand ma porte est fermée.
Tu arrives à passer même quand il n’y a pas de porte.

J’aime mieux te le dire Seigneur, si tu viens chez moi, tu ne trouveras pas grand-chose.
Si tu veux de l’amour, il vaut mieux que tu en amènes.

Tu sais, mon amour à moi est plutôt rassis, ce serait mieux que tu en ramènes du frais.
Si tu avais un peu d’espérance, de la vivace, celle de ton jardin,

Ce serait bien d’en prendre un petit bouquet,
J’en ai tellement besoin pour fleurir mon regard.

Et si tu avais un peu de foi pour moi, rien qu’un peu, pas plus gros qu’une graine de moutarde,
Alors, je déplacerais des montagnes.

Andrée Chedid
J’ai ancré l’espérance
Aux racines de la vie

*
Face aux ténèbres

J’ai dressé des clartés
Planté des flambeaux
A la lisière des nuits

*
Des clartés qui persistent

Des flambeaux qui se glissent
Entre ombres et barbaries

*
Des clartés qui renaissent

Des flambeaux qui se dressent
Sans jamais dépérir

*
J’enracine l’espérance

Dans le terreau du cœur
J’adopte toute l’espérance

En son esprit frondeur.

Poème publié dans l’anthologie Une salve d’avenir.
L’espoir, anthologie poétique, parue chez Gallimard en mars 2004

Nous leur apprenons que Dieu nous 
aime malgré nos défauts et qu’il 
nous ouvrira les portes de sa Maison 
pour nous accueillir et nous offrir le 
bonheur éternel après notre mort. Ce 
sont ces paroles d’espérance que l’on 
profère lors des obsèques religieuses. 
Ce sont justement ces paroles de 
réconfort que viennent chercher les familles qui ont 
perdu un être cher, même si elles se sont éloignées de 
l’Église. Elles repartent avec en eux cette lumière qui 
va éclairer leur chemin vers l’avenir et les aider à le 
poursuivre avec plus de confiance.

Dans ces moments-là, nous témoi-
gnons de l’espérance qui nous habite. 
C’est notre foi qui est porteuse de 
cette espérance dont notre monde 
a grand besoin. N’hésitons pas à la 
partager.

A nos fidèles lecteurs, je souhaite de douces fêtes de 
Noël et une année 2023 pleine d’espérance.

ANNE-MARIE - VARENNES-CHANGY
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                           Pour tous les jeunes...      de 7 à 107 ans !
Nos jeunes amies Irina et Claire font une soirée pyjama 
chez les grands-parents de Claire.

Elles sont penchées sur des photos que Jean-François 
le frère de Claire a envoyées par courriel à sa sœur.

Regarde celle -ci !

Mon Dieu C’est horrible ! Cela me fait penser à tous 
ces pauvres gens qui partent sur des bateaux pour 
venir en Europe !

Oui ils sont serrés comme dans le métro aux heures 
de pointe…

Ils sont bizarrement habillés ! Tu veux bien agrandir la 
photo ? Les hommes portent de drôles de chapeaux !

Mamie a remarqué qu’ils portaient des sacs à 
provisions. 

Il y a un homme tout maigre assis à l’arrière comme si 
il était trop faible pour rester debout et qu’il n’espérait 
plus rien. Dis-moi, Claire, elle a été prise où cette  
photo ?

Fais attention à la foule et qui tu y remarques…

Tu me prends pour une détective !… Attends… ça ne 
serait pas le pape tout en blanc à droite ?

Tu as gagné ! Et où il habite le pape François ?

Bah ! À Rome ! Donc la photo a été prise place 
Saint Pierre. Mais cela ne m’explique pas ce qu’elle 
représente. Oh je n’avais pas remarqué les deux ailes.  
Non vraiment je n’y comprends vraiment rien !

Nous non plus au début, puis grand-père a cherché. 
Voici d’autres photos dont une où François vient 
de dévoiler cette sculpture en bronze de Thimothy 
Schmalz qui représente des réfugiés et des migrants. 

Cette sculpture : 
« Angels Unawares » regroupe 140 personnes.

140 ! c’est énorme ! Mais tu sais je ne comprends pas 
le nom de la sculpture !

Angels cela veut dire Anges en anglais ; l’autre mot 
j’ai oublié ! Attends je vais demander à grand-père…
j’espère qu’il n’est pas au fond du jardin.

Quelques minutes plus tard, Claire est de retour, 
accompagnée de son grand-père en tenue de jardin. 
Bonjour Irina, toi aussi tu es intriguée ? 

Ça oui ! Et vous savez c’est une œuvre qui fait réfléchir 
et même qui rend triste.

Tu as tout à fait raison et c’est bien pour cela qu’elle 
a été sculptée puis installée place Saint Pierre. J’ai 
imprimé un interview de l’artiste je vais t’en donner un 
exemplaire.

Merci beaucoup je vais pouvoir le faire lire à mes 
parents. Ils verront qu’on ne passe pas notre temps à 
faire des bêtises !
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                           Pour tous les jeunes...      de 7 à 107 ans ! Proposé par 
Françoise A.
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Qu’en est-il de la sculpture Anges inconscients qui représente une 
barque de migrants installée sur la place Saint-Pierre ?
« Lorsque la nouvelle section Migrants et réfugiés a ouvert ses portes au sein du Dicastère pour le Service du 
développement humain intégral, on m’a demandé d’élaborer une œuvre sur ce thème. Pendant deux ans, j’ai 
réfléchi à la manière de sculpter ce passage de la Lettre aux Hébreux : « Ne négligez pas l’hospitalité envers 
les étrangers, car c’est ainsi que certains ont accueilli des anges sans le savoir ». J’étais ravi à l’idée de 
créer une œuvre qui diffuserait ce message à l’échelle mondiale, en la plaçant dans un lieu central comme 
la place Saint-Pierre en 2019. La colonnade de la place, conçue par le Bernin, est censée représenter deux 
bras accueillant tout le monde. Ma sculpture, qui représente des personnes du monde entier, semble presque 
naviguer vers la basilique Saint-Pierre, ce qui renforce encore l’idée que l’Église est accueillante et aime tout le 
monde. J’ai également sculpté 140 personnages sur la pièce car il y a 140 statues de marbre sur la colonnade. 
Cela m’a donné de nombreuses occasions de représenter des visages et des émotions qui peuvent résonner 
avec les gens qui viennent sur la place Saint-Pierre. L’idée était de montrer des réfugiés de toutes les périodes 
historiques, avec un ange au centre. On ne voit rien d’autre que ses ailes, ce qui suggère symboliquement que 
les ailes sont celles de tous les migrants.

De quels modèles vous êtes-vous inspiré ?
Je voulais représenter sur la sculpture de vrais migrants et réfugiés. En fait, j’ai demandé à des réfugiés 
africains au Canada de poser pour moi afin que je puisse sculpter leur visage et leur corps. Je savais aussi 
que les parents du cardinal Czerny, [préfet ad interim du dicastère pour le Service du développement humain 
intégral], étaient des réfugiés venus de République tchèque au Canada. Je lui ai demandé s’il pouvait m’envoyer 
des photos d’eux et j’ai sculpté ses parents à l’arrière du bateau, comme une reconnaissance symbolique de la 
propre histoire de migration du cardinal Czerny. »

Pour la plupart des gens l’espoir ou 
l’espérance c’est la même chose. 
Dans certaines langues, en anglais 
par exemple, ou en italien il n’y a 
qu’un seul mot (hope et speranza).
Il faut dire que les deux termes ont 
la même étymologie qu’elle soit 
latine ou grecque. Cependant si 
chacun des deux a sa signification  
propre, l’attente est le point 
commun.

L’espoir c’est attendre et souhaiter 
quelque chose pour soi ou pour les autres. 
Demain on a prévu un pique-nique dans la campagne 
pourvu qu’il ne pleuve pas ! (oui mais les champs ont 
grand besoin d’eau et s’il pleuvait cela ferait du bien ! ) 
C’est donc un désir plus ou moins égoïste et qui peut 
être déçu.

L’espérance est faite de confiance 
désintéressée dans l’avenir. Un 
jour les hommes s’assoiront 
autour d’une table pour discuter 
plutôt que de faire tirer les canons. 
Bien sûr ce sera long, la patience 
sera de mise. 

Ce ne sont que deux exemples 
connectés à la réalité de nos 
sociétés. Si l’espoir relève souvent 
de l’illusion, l’espérance, elle, relève 
de l’intuition et ne s’éteint jamais.

C’est pour cette raison que l’espérance, le thème de 
ce 150ème numéro du RENOUVEAU, fait partie des 
trois vertus théologales. 

LA FOI, L’ESPÉRANCE ET LA CHARITÉ.
F.A

Françoise Abbate

Espoir ou Espérance ?
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SAS

Le 11 octobre nous avons fait mémoire de Saint 
Jean XXIII. « Il papa buono » comme on le surnomme, 
est présent dans la mémoire collective par son 
humour et les petites anecdotes qui ont marqué sa 
vie. Mais se limiter à ces souvenirs, bien que fort 
sympathiques, ce serait limiter la vision des choses 
à un niveau purement sentimental et émotionnel. Son 
bref passage au siège de Rome a été une étape qui 
a marqué l’histoire de l’Eglise. Par sa simplicité, son 
intelligence, son opportunisme, sa capacité à savoir 
lire les signes des temps(1), Angelo Giuseppe Roncalli 
s’est montré surtout comme un disciple du Christ 
mû par l’Esprit Saint et témoin de la volonté du Père. 
Cet homme dont on n’attendait pas grand’chose, cet 
homme, le 11 octobre 1962, ouvre les portes au 
concile œcuménique de Vatican II !

Eh oui ! 60 ans se sont passés depuis. Chacun selon 
son âge, son histoire peut trouver ce temps très 
proche comme si c’était hier. Pour d’autres, c’est du 
passé. Pour certains, c’est le souvenir joyeux de tout un 
cheminement d’ouverture de l’Eglise au monde qui n’en 
est qu’au commencement. Pour d’autres, la perte de 
certaines ‘‘valeurs’’ de l’Eglise qui la conduirait à la perte 
de son identité. Pour les jeunes générations de chrétiens 
qui n’ont pas connu les changements apportés par le 
concile, les difficultés à les assumer. Pour eux et pour 
tous ceux qui aiment l’Église, le Concile reste quelque 
chose, une réalité vitale à (re)découvrir. 

Pour nous de la MOPP, il ne faut pas oublier que notre 
groupe est né dans ce contexte tourbillonnant de 
l’Eglise. Il faut se redire que Jacques et les autres frères 
n’ont pas été que spectateurs de ces événements 
mais par leur engagement et leur choix de vie, ils ont 
été des stimulants pour beaucoup de personnes, que 
soit à l’intérieur ou à l’extérieur de l’Eglise. Je pense 
qu’aujourd’hui encore, tels que nous sommes, nous 
avons un rôle plus important à jouer que nous le croyons. 

Vieux comme nous le sommes dans notre ensemble, 
prenons l’exemple de Jean XXIII : lui dont personne 
n’attendait rien, fort du fait qu’il n’avait rien à perdre, 
il s’est abandonné à la liberté que l’Esprit Saint lui a  
donné.

Giuseppe
(1) L’expression ‘‘signe de temps’’ trouve l’origine 
donnera une certaine mouvance au concile Vatican II. 

Cité du Vatican

Il y a 60 ans, 
le Pape Jean XXIII 
inaugurait l’historique
Concile Vatican II
7 octobre 2022 - Actualités

Le Pape Saint Jean XXIII quelques instants avant 
d’annoncer le Concile.
Photo: Médias du Vatican
Avec des informations de Vatican News

Annoncé le 25 janvier 1959 par le Pape Jean XXIII, le 
Concile Vatican II a eu son inauguration le 11 octobre 
1962, dans la Basilique Saint-Pierre, au Vatican, 
un long processus de préparation. Son objectif était  
« l’aggiornamento », la mise à jour de l’Église pour la 
rapprocher du monde actuel.

« Mes vénérés frères du Collège des cardinaux ! Je 
prononce devant vous, un peu tremblant d’émotion, 
mais en même temps avec une humble fermeté de 
propos, le nom et la proposition de la double célébration 
d’un Synode diocésain pour Rome et d’un Conseil 
général pour l’Église universelle » Pontife.

Selon le secrétaire du pape, dans des déclarations 
recueillies par Vatican News ce vendredi 25 janvier, 
les personnes présentes dans la basilique romaine ont 
répondu par un silence absolu, sans applaudissements. 
L’étonnement s’est répandu parmi tous les cardinaux 
en écoutant la matérialisation d’un travail qui semblait 
incompréhensible et qui avait été reporté depuis de 
nombreuses années.

Cité du Vatican

Il y a 60 ANS  VATICAN II
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L’annonce totalement inattendue est intervenue juste 
après la semaine de prière pour l’unité des chrétiens, 
alors que Jean XXIII n’avait que trois mois au siège de 
Pierre.

Par cette convocation, saint Jean XXIII confirmait que 
ses intentions n’étaient pas simplement d’être un pape 
de transition, mais que, malgré son âge de 77 ans, il 
entendait laisser une marque profonde dans l’Église.

Au moment de la convocation, ni le Pape ni ses 
conseillers n’étaient très clairs sur le contenu du 
Concile. Le même Pontife déclarera dans un message 
du 29 avril 1959 qu’ « au moment d’annoncer le 
Concile œcuménique, nous écoutons l’inspiration » de 
l’Esprit Saint.

2 MILLE PÈRES

Les travaux du Concile ont été divisés en quatre étapes 
et quelque 2 000 Pères conciliaires du monde entier 
y ont participé.

Si au moment de l’annonce, dans la Basilique Saint-
Paul, la marche à suivre n’était pas claire, le travail 
effectué pour la séance d’ouverture a permis d’en 
préciser les objectifs : il ne s’agissait pas de définir de 
nouvelles vérités ou de condamner des erreurs, mais 
il fallait renouveler l’Église pour la rendre capable de 
transmettre l’Évangile dans les temps nouveaux.

Dans son discours d’ouverture, le Pape a prononcé 
quelques mots qui ont montré l’espérance et la 
confiance dans l’Esprit Saint avec lesquelles l’Église 
s’est engagée dans le Concile : 
« Le Concile, qui commence maintenant, apparaît dans 
l’Église comme un jour qui promet la lumière la plus 
brillante. Nous n’en sommes qu’à l’aube : mais déjà 
la première annonce du jour qui naît de combien de 
douceur emplit nos cœurs ! Ici tout respire la sainteté, 
tout porte à l’exultation ! ».

Le Concile Vatican II s’est terminé le 8 décembre 
1965, avec le pape saint Paul VI, élu successeur de 
Pierre le 21 juin 1963, après la mort de saint Jean 
XXIII le 3 juin de la même année.

(Texte traduit du Portugais) 
Aroldo Murà

11 octobre 1962
Messe d’ouverture du concile de Vatican II par JXXIII, Bas. Saint Pierre, Rome, Vatican.
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  BELLEGARDE
Baptêmes
Bellegarde : Elyon MARTINEZ,
Laureen CHRISTIEN-BERTHAULT.
Chatenoy : Cassia PERSOUD-GILLET,
Lorenzo PERSOUD-GILLET.
Mariages
Quiers : 
Kevin CAILLAT et Elodie CARPENTIER
Obsèques
Auvilliers : 
Yvette BERTHAULT née MERANGER 86 ans,
Gisèle THOMAS née TARDIF 86 ans.
Beauchamps : Robert DROUIN 88 ans
Bellegarde : Claude HABERT 92 ans, 
Yvette GARCIA née PESTIE 85 ans,
Quentin ORUS-PLANA 20 ans,
Paule GRAPTON 88 ans.

Baptêmes, Mariages/Noces, Obsèques/Résurrection
Chatenoy : 
Jeanine CHARMOIS née LEBERT 100 ans

  VARENNES-CHANGY
Obsèques
Ouzouer-des-Champs : 
Lucien ROUSSEAU 89 ans
Varennes-Changy : 
Jean Rémy ROSSIGNOL 82 ans,
Jean-Paul BERGOUGNAN 91 ans,
Arlette PINON née VARENNES 94 ans,
Gérard DE MEYER 69 ans.

  LORRIS
Baptêmes
Chailly : Rose GAILLARD
Lorris : Thimotée COTY,
Jacques GUESDON, Oline MEUNIER-NOTTIN,
Kara MAJASTRE, 
Djulian et Yliano DU FRAISSE. 

Mariages
Lorris : 
Mickael GOUVAZE et Lyse VAN PRAET,
Kevin GOUJON et Océane MATIGNON.
Obsèques
Chailly : 
Robert RAFFARD 100 ans
Lorris : 
Pierre THOMAS 86 ans,
Régine HAUTIN 86 ans,
Colette MARTIN née POULARD 75 ans,
Jacqueline BEQUARD 82 ans,
Charles MANSUY 95 ans,
Claude BERGER 83 ans,
Bernard GUILLON 98 ans.

BELLEGARDE
Place Jules-Ferry
45270 Bellegarde
Tél. 02 38 90 11 20
Permanences :
Les mardi et samedi
de 10 h. à 12 h.

VARENNES-CHANGY
1, place Duchesse de Dalmatie
45290 Varennes Changy
Tél. 02 38 94 53 24
Permanence
uniquement téléphonique :
02 38 94 53 24

LORRIS
36, Grande-Rue 45260 Lorris
Tél. 02 38 92 41 00
Fax 02 38 92 35 25
Permanences :
Le mardi de 10 h 30 à 11 h 30
et le samedi de 10 h. à 12 h.

Pour les 3 groupements paroissiaux : paroisse.blvc@gmail.com - Toutes les infos des groupements BLV sur : http://eglise-montargis.fr/

Notre-Dame de Bellegarde Notre-Dame de Lorris Notre-Dame de Varennes

NOËL   PRIER   par l’art
Prière de l’artisan, 
peintre d’icône

« Apprends-moi Seigneur au 
départ de l’ouvrage, là où je suis 
le plus faible. Aide-moi au cœur 
du labeur à tenir serré le fil de 
l’attention. Et surtout, comble toi-
même les vides de mon œuvre : 
Seigneur, dans tout labeur de mes 
mains, laisse une grâce de Toi pour 
parler aux autres, et un défaut de 
moi pour parler à moi-même. » 

Chanter c’est prier 
deux fois : 
Les anges 
dans nos campagnes
chant traditionnel

Les anges dans nos campagnes
Ont entonné l’hymne des cieux,
Et l’écho de nos montagnes
Redit ce chant mélodieux :
Gloria in excelsis Deo (Bis)  
Il est né le Roi Céleste
le Dieu Très-Haut, le seul Sauveur.
En lui Dieu se manifeste
pour nous donner le vrai bonheur.
Gloria in excelsis Deo (Bis)

Pour d’autres, 
c’est avec un burin
qu’ils prient…

Sainte Famille du sculpteur 
canadien Timothée Schmalz qui 
parle de statue-prière !


